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CORRESPONDANCE.

A Messicurs les Dircctcurs de la HEVUR DE L.\ :'inIlSM.\TIQUE

DELGE.

J'ai l'honneur de vous communiquer la dcscription de

quelques monnaies du moycn âge découvertes, il y n einq'
ans, par suite de la démolition d'une chapclle au hameau

de Reuver, situé sur la grande route entre Ruremonde ct

Venloo. Cette ehapelle, qu'on dit avoir servi anciennement

au eulte païen, se trouY::lit éloignée du hameau, d'environ

cinq ou six eents mètres, sur la rive droite de la Meuse et
vis-à-vis du château de Kessel, bàti SUl' la rive gauche,

Cette situation isolée ct si près de la Meuse a fait supposer,

en oulrc, que lac hapelle a servi de eorps degarde, et d'avnnt·

poste du château fort de Kessel.' Cette opinion acquiert

quelque vraisemblance par le voisinage d'un ouvrnge de

défense nommé Scftans, et eomposé d'un rempart rectan­
gul::lire, muni de bastions aux coins.

Dans un des murs laléraux de la chapelle, 1\1. Vanden­
broek, propriél::lire il Rem'er, ri trouvé, dans une ouver­
Lure pratiquée entre les cailloux, neuf monnaies qu'il

m'assure êlre loutes les mêmes, et dont huit sont brisées,

perducs ou passées en d'autres mains. La neuvième que je

viens d'acquérir est un gros de Charles d'Egmont, duc de

Gueldre. At'ers: + If,ô'ROI1VS 0 DVX 0 G6I1.I6 0

IVI1, . , .g. Dans le clwmp deux hcaumes, celui de Gueldre

avcc son cimier au petil lion entouré de plumHges, el celui
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de .Jllliel's nu griITon. - Revm's: mOn6m-~~nOv~

-G6lJR6-nSIS ~ Croix travel'sant la légende; ail

centre de la croix l'écusson ùe Gucldre ct dans ses cantons
les lettres eGo 060 olJo oRo

Sous les fondements et dans l'intérieur de la chapelle,

on a trouvé, il peu de profondeur, les cinq monnaies sui·

vantes que j'ai nCCJuises :

1° Denier d'Arnold, comte de Loos, publié dans la Revue

de la numismatique belge, t. If, pl. IV, n° 8.
2° Denier de Florenl IV, comte de Hollande, publié par

Van Alkemnde, pl. 17, n° 1.

5° Denier du même, publié par le même, pl. 17, n° 2.

Le nôtre oITre une légère variété: au revers il n'y n pas de

IINles ct la légende pOI'te II 0 n 6m~ I..z D' CI

4° Monnnie impériale CJui a de la ressemblance avec le

n° 41, pl. XIX de la Numismatique du moyen âge, par

M. Lrlewel.

La :>0 mérite une description plus détaillée, pnree CJu'elle

('st nne subdivision des monnnies de Bolswert publiées pnr

i\f. Dil'ks dans ses Bycb'agen lot de rnllut en penllingkunde

nm Friesland :

/Jvers: + mOn6m~ 0 D6 g BOlJSV. Aigle biceps,

:H'mcs de la ville .le Bolswecl't (Bo/vere/a, ) en Frise.

Revers: •~no a DnI . mee CClJV. Croix traver­

sant ln légende ct enntonnée des lettres B - 0 -lJ - S répé­

rition du nom du lieu. Cette pièce, ninsi CJue toutes les

:mtres, :', l'exception du n° 4 CJui n perdu ses légendes, est

bien conservée.

•Je suis, l\[rssieul's, cte.
Ch:Îl(,:lU c!'Ahlcllgoor, près de Ruremondt',

Je 2i février f 8:>0.

E. SI..-\7\GEi'i •
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JI .illessieurs lcs din'clcllrs de la HE\ 1 E 1>1:: tA TU~IIS~IA"'IQlE
"1 ,

BEI.GE.

1\

1\IEs~JEl'ns,

l\Julincs, le ü juill t8:;O,

Je vous envoie dcux lIotcs que HIOU Itouoruhle aIII 1

M. "eJ'acllter a cu la bonté de Ille fai.,c pm'venil', la pre­

mière en vile de eOlllbaltl'e Illon opinion uu slljet des mOIl­

naies gucldroises pOl'tnnt l'écusson de l\Ialines. Jc vous pl'Îe

de vouloir lcs insérel' il ln suite de mon article, uvcc Ics

observations y joilltes (1).

Celle-ci est extraite de l'ordonnance de MnximilicJl, du

H) septcmbre 1492, dans laquclle il cst dit: Il Doresella­

Il vant nous n'aurons en nostre pays de par deça que deux

u mOlllloyes, aSSU\'Oil' une en nostre ville d'Anvcrs ct une

Il autre Cil nostre ville de Bruges. li Si l'oroonnancc prescrit

tic ne baltre dorcsenanmt qu'il Anvcrs et ù Brugcs, ellc

lJaraÎt dire aussi que jusqu'alors on avait ballu mOllnaie

, ailleurs, et certes on a eu le temps de le faire en 1492, avunt

la publiention de celle ordonnance. Si, eomme les comptes

paraissent l'établir, on a eessé de fl'appel' dc lu mOlllwie il

Malines en 1489, et si l'atelier d'Anvers était, déja alors, le

le seul qui flit en activité dans le Brabant, il était vrailllent

inutile d'orùonncr que dorCSCIUlt'mlt on Ile hattrait nillrllr:,

qu'il Am'ers.

Le types des simple ct douhle briquets (v/lcry:cr), ail 1HI III

de Philippe seul, frappés Cil 1492) cxistent pOlll' J\ Il\'el's cl

(1) L'article de M, de Cosler él:11I1 dc;jà imprimé, ln rédaclion ~'empl'css"

Il 'insüel' ~a leUre dans la COJTcspollllallcl~.
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pOUT la Flandre. Nous avons donné ces mêmes types frappés

pour la Gueldre et portant l'écusson de Malines en signe

monétaire. Mais ils existent aussi pour la Hollande; et eeux·là,

ayant la rosette pour marque de leur atelier, semblent bien
provenir de celui de Dortrecht. Cependant l'ordonnance

citée ne fnit pns plus mention de ln ville de Dortreehr que

de eclle de Mnlines.
Or, si lU. Veraehter veut nttribuer il l'atelier d'Anvers les

monnaies gueldroises de 1492, pour le motif que l'ordon­

nance de cette nnnéc Ile mentionnc pas d'atelier de la

Gueldre, il devrait, pOlir être conséquent, donnel' également
~l Anvers les mOIll13ies frappées pour In Hollande.

La seconde note envoyée par M. Verachter est extraite
des dépenses d'un compte de monnnie du 20 mai t 496 au
9 septembre t 497. En voici ln traduction: l( A maitre Jean

l( de Nimègue, tailleur des coins de eeUe monnaie, lequel a

It été mandé différentes fois, pour le fait des monnaies, de

It se rendl'e dans les villes de Louvain, Bruxelles, Bruges et

Il Nalines, et y ri fail divers patrons servant aux fers des­

It dites monnaies, dans lesquelles il a gravé pendant ein­

It quanle-huit jours ~l t franc par jour; nwis seulement

"pour vingt jours, nllendu que la dépense concerne la
It monnnie de Brabant, liij ese. iiij den. li

Le libellé de cette dépense pnrait constater qu'après 1492
on a encore frappé à LOllvnin, à Bruxelles cl à A/a/Ï1Jes.

Nous n'avons pas retrouvé ln monnaie de ces ateliers

après t 492; mais il existe dans le riche cabinet de l\1. Keel',
il Amsterdam, un vueryzel', au nom de Philippe le Bel,

porlanl 1:1 date de t 49!> ct frappé il DOl'tl'echl pour la
Hollande,

])E COSTEIl,
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~I i~LAN(JES.

Av. DVX LOV (f)ux LOl:llUiœ). Buste à tête casquée.

yisière pendante, profil à gauche, tenant lin drapeau sur

Icquc'I apparaît le. lion.

Rev. OSCACRVX (0 sanela CI'UX) , Croix très-ornée, Ic~

branches terminées cn fleurs de lis. (PI. V, fig. tL)

Denier d'argent, de parfaite conservation; poids 8 déci­

grammes.

Je viens d'acquérir' cet intéressant denier que j'attribue
il Godefroi III, duc de Brabant (1145 à 1190). Un denier

pareil s'cst rencontré dans la trouvaille, faite récemment

dans le Luxembourg, presque entièrement eOlJ1posée dc
monnaies liégeoises de la seconde moitié du XIIO siècle.

1\1. de Lafon13ine, ancien gouverneur du Grand- Duché,
doit avoir terminé son travail sur ce précieux dépôt moné­
tnire contenant 16 types épiscopaux, tl types impérinux ct
deux types brnhançons; ces derniers faisant l'objet de celle
notice,

Av. GODEFHID. Buste à tète cernée d'un bandeau perlé,

tenant un drapeau au lion.

Rev. JlENRIC' SCVT (flem'ici scutum). Lion dnns un

écusson; entre les jambes de l'nnimnl on lit LEÛ. (PI. Y,
fig. 6.)
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Denier d'urgent; poids 8 déeignmllnes. Le dépôt n'u
signalé que six exemplaires de cette monnaie.

te duc Godcfl'Oi III, dans quelques-unes de ses chartes,
prcnd le titre de duc de Louvain. Dc son vivant, en t t8:i,
il s'était associé son fils Henri au gouycrncment de ses

États; ce point historique cst évidemment confirmé par le
denier portant la légende Hem'ici sculwn. Aussi je n'hésite

pas à assigner il une époque plus ancienne, e'est·à·dire·anté­
)'ieure il eeUe association, le denier portant DVX LOV. 1

La trouvaille luxembourgeoise a révélé celle singularité
très-rcmarquable sur les monnaies de Uaoul de Zeringen

(1 J67 il 11 ~H), que plusieurs des emblèmes qu'elles repré­
sentent sont naïvement énoncés ùans les légendes. Ainsi

snI' le revers représentant le Perron liégeois, on lit PERV;
sur cclui au faucon on lit FACVN; sur celui portant tlne

clef on lit CLAVIS. Simon de Limbourg, compétiteur
d'Albert de Cuyck, vers t t 94, necoste le Perron des lettres

PERO; i~lbert de Lonvnin, ou Albert de Cuyck (1191

à t t 9~), - enr le personJlage Ile prelld encore que la qùa­
li(jeation de PPOSITVS (prœJjositus ou ]Jl"oposilllS) qui

convient il l'un eomme il l'autre- rcprésente sur un ùenier
llll bélier qu'il nomllle l\IVTV; ct SUI' un autre un che­
val, allaclJé à un arbre, qu'il nomme EQVVS VENATIS
(t'eualiclls). Un denier illlpérial, probllblelllcnt frappé il

l\Iaestric1lt, représcnte égalcment une clef, cl porte aussi la

légende CLAVIS; Ull autre dOIlBe au revers un écusson

porlant llll aigle éployé, autour duquel ont lit SCV'f:
1PEAT (scutum Imj1e1"((IOl'is) (' J.

(1) rllrllli Ics illlpériales, le type il l'.. iglc est le seut uu P<'u COOllllun
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• O~IS l'épi copat <.l'Albert de Cuytk (1 '1 mi il 1200), p31'ait

cesscr celte simplicité épigrnphique. Le due Godcfroi III,
contempornin de Unoul de Zel'ingclJ, a imité celle façon

ingénue; nous avons YU que le lion s'appcluit LEÛ, ct le

revcrs du denier représcnwllt une croix porte la légemlc

o smlcla Cl'UX.

Si je me suis pel'mis une petite excursion sur le domaine

de 1\1. de Lafontaine, je n'ai voulu nnticiper en rien SUI' la

publication de son tl'i.lY3il que nous altendons llvee Ulle vive

impntience; mnis je llevnis faire connaître succinctcmellt

ces détails, pour es~nyer de restituer il Godefroi III un

denier anonyme qui erre dans nos cabinets sous diverses

attributions.

Ce denier représente d'un côté un buste en profil, ln

lèt~ couverte d'un casque de forme conique, portant dra­

pcnu; légenùe LDVX; le revers porte un lion passnnt ct lu

légende LEû. De Renesse a donné celle mOIllHlie il Lambert.

de J....ouHlin; d'autres numismates y ont vu une monnaie

Com-c)}tionnelle entre l'évêché de Liége et le duché lie

Brahant, les trois lettres LEÛ leur parnissanl dire Leodiuw;

enHn la lettre initiale L, précédant le mot DVX, fut sup­

posée pal' d'autres indiquer le mot LiJJlulIJ'gie ou Lotharingie.

Ce denier, pal' son style et tous ses caractères épigra­

phiques et llrelléologiqucs, se mpporte très-bien il l'époque

dans ln trouvaillc j il YCil avait CIIl"iI'OIl 2:i cxelllplaires donl LOIl llomlH'c

accusaielll unc 10llguc circulaliOIl. Ccllc circonstallcc IllC fait sUPPOSCl'

que c'esl la monnaie imp(:rialc (lui a illlrodllil ('Clic lIaÏ\'e iutel'!lI'étalioll

des eOllllème5 IIllluélairl's, Ali SIIJ'plu" j'ai '"II UII (]ellicl' impérial, l"it!CIII­

menl antéricur :. ('('ux-ci, porr:lIIl "n aigl{' rployé Cil plein champ. dIa

I~g('ndc .\Q,. JLA.
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des deJliers de Godefroi 1I1; c'est llone ù ce prinee que je
pense qu'il doit être restitué, et la lettre L sernit l'initiale du
mot Lovaniœ.

DE COSTER.

L'auteur de l'intél'cssante Notice historique SUl' Canciell

comté impérial de Reckheim dit, p. 50, qu'il n'a pas ren­

contré, dans les documents généalogiques qu'il avait con­
~mltés, la mention positive de la possession du fief de
Reckheim par un membre de la famille de Vlodorp. Le

directeur de cette Revue, 1\1. le professeur C.-P. Serrure, à
qui on doit le chapitre concern::mt la numismatique de
Hcckheim, dit, p. 86-88, Il que les armoiries qu'on rem~r­

Cl que SUI' les daelders de Reckheim sont celles de la famille

1( de Vlodorp ou Flodorp, Par conséquent, e'cst à un

Il membre tic cette famille qu'on doit restituer les monnaies
te (lue les numismates, et cntrc nutrcs, M.-J. de Reiêhel,

'.1 ont nltrilHlées au comte de Bossu.
te D'apl'ès ImhofT ct tes Délices du lJaYs de Liége, que

Il M. GoetllDls a copiées dans son Dictionnaire généalo­
Il gique, les barons de Quaedt de "'ickraedt yendirent,
1( ell 1aa6, la terre de Heckheim il Herman de Lynden.

1( Mais scion nous cette date est inexacte.
\( Nous nous fondons: '1 0 sm' ce que les monnaies frappées

te il Heckheim de 1~~m il 1~6;) ne portent pas encore les

\( lIrmoiries de Lynden ; 2° SUI' l'âge de Herman de Lynden,
li (lui, Cil 1~QG, JI'ayait que neuf ans,

Il NOliS somllH'S 11l'rsu:lllé quc la découycrte de nou-
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.1 vcaux l'Cil cigllclllcnts historique viendra plcincmcllt

Il confirmer nos conjectures. Il

Il m'cst fort agréable dc pouvoir eonfia'mer les conjec­

tures de 1\1. Serrure pm- des pièces authentiques.
Dans les archives de ln ville ùe ïmèglle sc trouye une

insinuation du 1;) noyemhre 1~G l, pal' laquelle l'empereur

Fc~dinand IClr cite la yille de Nimègue, et nvec elle, ~Iar·

guerite, abbcsse de Thorn; Guillaume cl'Uh/cc/orff, sire

cl'Oclc!1Ikirc/zell, Dalelluroek et Rec/wm; Guillaume, sirc

de Batenbourg ct de Stein; Guillaume, comte de Berg, sire

de Bilnnt; le comte de Meurs ct la ville de Nells, à eOIll­

paraÎlre devant la chambre impél'iale de Spire. Ils étaient

cités pour ne pas avoir ohseryé les ordonnances sur ln
monnaie faites il la diète de l'Empire en 1~Q~, et notam­

ment pOlIr avoir contreyeIlU il la défense de fairc usage du

droit de battre monnaie. Cette défense portnit qu'aucull

memhre de l'Empire ne pourrait plus battre monnaie, if

môins qu'il Ile fùt électeur et prince, et cela salls préjudice

il la possession légitime de son droit ct jusqu'à cc que la

prochaine diète ellt pris des mesures ultérieures concernant

la monnaie. M. P .-C.-G. Guyot, numismatc ft Nimègue, a

fait connaître cette citation par suite d'un article que nous

avions publié sur une monnaie de Nimègue, ct qui fut

inséré dnns lc Tyclscltn'(t 1:001" mlmt· en pellllillgkwzde, dirigé

par M. Vnll der Chy, l. Il, p. 7~~. M. Guyot, qui

s'occupe principalement des monnaies de sa ville natale,
a fait des recherches dans les archives de l'hôtel de yille

pour éclaireir notre artiele. Le résultat dc SOIl trayail a été

publié dans le tome IV dcs Byclragen VOOI" vaclin'l. 'Jcscltie­

cicllis en oudheidktmdc. Inutile de llirc fille ln différence
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d'ortlJogrnpllC entre Vlodorp ct UlJledodf est ulle de celles

qui se reneont.'eut assez fréquemment, vers celte ,époque,

surtout dans les documents écrits Cil nllemand,

J.-F.-G. MEYER.

1\1. de Hohi:mo, Cil dt)IlIHlnt dans le volume précéd~nt

le entalogue des 1ll0lllHlies luxelllhollrgeoises qu'il possède, y

fait figurer, sous le n° 35, Ull gl'os tournois de billon qfue

quelques numismates ont cru frappé au ehâtenu de Mirwart.

Cet.le pièce, qui a pnssé des collections de M. J)ucns ct de

Coster dans celle de M. de Robiano, ri déjà été publiée pm'

1\1. l.elewcl, ùans les Blèilt~" filr iJ/lI1zzkünde du docteur

Grote, vol. III, p. 266 (pl. VJ, fig. 127). Ce savantnumis­

mate y a lu : MONETA IN lEVAIt, et l'a attribuée il la
seigneurie de Jever, en Oost-Frise. Le docteur Grotc, qui a

dOllllé lui"':mèllle dans le volume IV de son journal toutes

les monnaies luxembourgeoises qu'il a connues, n'y a pa~

compris ce gros. NOliS préférons l'opinion de lUM. Lclewel

cl G.'ote à celle de 1\1. de Hobiallo.

SOIiS les n08 nj et 77, 1\1. de Hohiano attribue il la sei­

gneurie de Chiny dellx monnaies que IlOUS aimons mieux

dns:;er pnrllli celles de Loos, puisque rien de spécial n'in­

dique qu'clics aient été frappées pour Chin)'.

C.-P. SEnllllRE.

~ous disioll~, il y n de1l\ nll:'~ dans lins Recherches Sllr

les lIlOlIlw;es des ('()IIII('.~ dl' /la il/a III , q\l(' la pi(\~e d'Alhert
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tic mnlll' (t037-11mi), gl'()\'é(~ dans KOEII:'Œ, Zeilsc1l1'i(t

{iir I1Jiin:;·Sit'gcl mut TPlIppellkllw{e, t. If, pl. VIII, dc\'nit

f~lirc supposer que des pièees analogucs avaient été frnppées

par Ics mItres seigneurs, dues ou comtes, la plupnrt bicn

nutrcmcnt puissants et riehes que Ics comtes de NnnlllI',

Cette prévision parnÎt s'être réalisée, pour le Ifninaut, nn

dclà dc nos espérnnces,

. On trouvc dans la IXe li\Tuison, qui vicnt de paraître.

des IIJémoires de la Sociélé d'Archéologie el de NWllisma­

tique de St-Péle1'sbourg, pl. XIII, n° t l, le dessin d'un

dcnier d'nrgcnt, dont la description et la proycmlllcc IIC

sel'ont indiquées que dans le volume suiyallt. Ce curieux

denicr présente à l'avcrs, dans un cercle perlé, une épéc

la pointe en bas, nutour + RAINNADVS. Au rcvcrs,

dans un même ccrcIe pcrlé, une petite croix patée, cnn­

tonnée de quntre globules, autour + l\fONTEC"J, - Arw.
d'un diamètre un peu plus petit que lc dcnicr cnrJovingicn,

Notrc première idéc avait été d'attrihuer cctte piêce il

Rainier V ( 1015-1050) ou peut-être à un de ses préde­

eesselll's du même nom, Mais ln forme RainnadliS s'éloignc

trop de toutes celles connues du nom des Rainier (1) pour

que nous osions la leur nttriLucr, Le mot Hainnndus nc

pcut significr que Rennud, Or l'histoirc fait l)récisémcnt

mention d'un personnage de ce nom qui nurnit été créé

comte de MOlls, pal' 1'nfchevêquc Brullon, nprès la ùépo­

sition de Rainicr III, et qui fut tué ùnns ulle batnille que

lui liVI'èrcnt lcs fils dc cc comle, cn ~74 (2), ù" Péronne,

(I) nnygineri1l5, naynl'rllS, nagincrius, Hein(,l't1s, l'te.

e} Albérie des Trois-Fontaines, année !lU.
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près de Binehe (1). C'est à peu près là tout ce que l'on sait

tant sur notre Renaud que sur les autres comtes éphémères

qui se succédèrent de mS8 il 998 ct auxquels on donne les

noms de Richer, Garnier, Godefroid et Arnoul.

Si eette pièce peut réellement être attribuée au comte

Renaud, e'est, sans contredit, un des monuments numis­

matiques les plus curieux de notre pays. Nous devons tou­

lcfois faire observer que nous n'avons vu qu'une planche

gravée, ct que le dessin le plus exact ne suffit pas pour

jugcr de l'origine, de l'age et surtout de l'authenticité d'une

monnaie. Il ne peut rendre ces petites nuances de style, de

gravure, de fnbricntion, cet aspect du métal, ces particula­

rités que l'instinct de l'nmateur saisit, comprend, mais ne

définit pas.

Deux autres pièces très-précieuses pour l'histoire de nos

monnaies sc trouvent nussi gravées dans la même livraison,

pl. XIII, nOS U ct 10; en voici la description :

N° 9. Tête de trois quarts. ALB6HTVS.

Rev. Dans un cercle perlé, un petit anneau central entouré

de quatre loznnges ct de qUJtre tiges terminées en feuille

fl trois pointes, formant une double croix... dioNANT .. O.
Nn 10. l\Ième tète. + IEINIUCVS.

Rev. Même type que le n° 9. + ùiONAN ...... (:1). Arg.

Mème diamètre que le n° 1t.

{I} Chronique de Raldet'je, publiée par ~1. LEGLH, pages 1-'8 et -'71
- Sigebert de Gembloux, t1nnée 97-'.

e) Le gl'nveur a remplacé les deux lettres illisibles DI par OV. C'est

('videmmcnt unc supposition malheureuse.
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Ces deux pièces nppnrticnnent incontestablement II la
,'ilIe de Dinant, et J'identité de leur style et de leur type

prouve qu'elles sont eontempOI'nines.
Déjà notre sayant ami, 1\1. le professeur Serrure, m'ait

enrichi son cabinet d'une monnaie de Dinant au nom d'un

Albet·t, mnis d'un type tout différent. n l'attrihuait nyre

rnison,· pensons-nous, nu comte de Tnmur , Albert III,
t 037-t 1Da. Les comtes de Tnmur pnrnissent avoir partngé,

:lyee les éYèques de Liége, la souveraineté de la ville de

Dinant, ou au moins rcrtnins droits utiles sur cette ville.

ne dwrte de l'nn 1080 (J), pnr Inql1eJle l'abhé de '" nusors
renonce nu priviJége qu'il nY3it d'établi .. une barque ponr

le passage de la Meuse il Dinant, (( navem unam magna'11l,

quam bal'gam t'ocant, Il privilége que la construction du

pont de pierre rcndait illusoire, s'exprime ninsi : l[ Cumque

placllissct Dominis, Q(( PU/EEUA:'\T LOCO, seilieet II E:'\nICO

episco}Jo, co'mili ALDEHTO namllcensi, etc. Ces paroles selll­

blcraieht prouver assez clairement que le comte de Namm'

était nu nombre des seigneurs de la cité; cependant, un peu
plus loin, il paraît n'intcl'\'cnir dnns l'acte qu'en qualité

d'avoué de '''ausors. Quoi qu!il en soit, nOlls croyons incon­

testnble (lue les comtcs de Namur ont exercé, à Dinant, le
droit de battre monnaie, ct nous pensons qu'il faut nttrihl1cr

les dcux deniers de la ociété de Saint-Pétersbourg il l'évê­

que Henri, 107~-10nl, ct au comte Albert III, t037-110~.

R. Cil.

(') 'lJns.t'S, T. l, p. 267,
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On vient de trouvcr, dans les environs de Cortcnberg,

un petit dépôt de monnaics composé dc: deux éeus d'or. de

Louis de Bavière; quatre pièees au même type de Jean III,:

due de Brabant: MONA JOUIS DEI GRA. BRABANCIE
UVX; environ eent gros d'argent du mème dne, aux qiIâtre·

lions dons unc épicycloïde il quatre lobes : MONETA
BRABNCIE; el un seul, au même type, de Jean de Bohème

pour le J...uxembourg.
n. Cn.

Il a paru, en France, il l'oeeasion de la révolution de

'1848, une innombrable quantité de prétendues médailles,

- grossières ct ridicules parodies de la numismatique, ­

dont le résultat sera probablement de d.égoûter des collec­

tions de médnilles modernes. Qucl intérèt, cn effet, peuvcnt

avoir ces morceaux de plomb, eoulés dnns des moules de

cuivre ou de plâtl'e pnr dcux ou trois farceurs industriels,

spéculant SUI' le désir qu'ont toujours les amateurs de com­

pléter leurs suites? Ces pièces, fruit du caprice individuel,

/l'émanent nullement des clubs, des sociélés ou des p~rson­

nnges il qui on les aHribue; sans 3l1Clln e[lraetère d'authen­

licité, elles n'ont pas, comme quclques médailles <le la

première révolulion, le mérite de peindrc leur époque.

Leurs légcndes de sauvages, leurs emblèmes de cannibales

Ile sont pas de notre siècle; l'honneur et le ]Jl'ofit doircnt

pn reyenir cn entier il l\I~1. ****
Cc qui nous a le plus étonné dnns cette affaire, e'est de

voir un homme d'esprit et d'infiniment d'esprit, un savant

distingué de l'Institut employer sa plume il décrire, con
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amore, de Iwreilles niaiseries. Si ~1. de S*** éprouvnit le
besoin de Innccr des brocarùs ~l l'événement de Février et

~lUX hommes de la "eille, les prétextes et les occasions ne

Illi mnnqunient pas. Il nllrnit dù, ce nOlis semble, ne pas
mèler les passions politiques aux paisibles préoccupations
d'une science séricuse, ct nous faire grùce d'ulle Il Foire

aux idées li numismatique. IL Cn.

1\1. Perreall, de Tongres, occupé il dresser le catnlogue
des monnaies de Liégc, invite les numismates à vouloir lui
envoyer la description de toutes celles non décrites dans
l'ouvrage de Renesse sur l'histoire numismatique du pays de

Liége.

1\1. le chevalier Thomsen, à Copenhague, nous a fnit

connaître deux nouvelles monnaies de la seigneurie de

IIcinsberg (voir le tome V, p. 260). Nous nous empres­
sons de les publier, en exprimant à 1\1. Thomsen notre
rcconnaissnnce pour sa communication si bienveillante:

Av. GOO-F'RIO-VS ons. Écu écnrtclé de quatre
lions.

Rev. + M0n6m~ g 'V~SS6nB. Croix fleuronnée.

- Arg. (PI. l, fig. 8.)
CaLinet de M. lIerbs, archi\'iste, il

Copenhague.

'Yassenhcrg est llne petitc ville située dnns l'ancienne

seigneurie de lIeinsberg.

13
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Av. comme eelui gravé au tome V, pl. IX, fig. 23.

Rev. DOl\nnVS : GODFRIO. Croix légèrement patée
ct portant au centre une Heur. (Ibid., fig. ~.) 4

, CaLinet foyal, à Copenhague.

1\1. Thomsen nous fait remarquer qu'au eommencement

de la légende se trollve la marque du monnnyeur, marque

qui est un lis il demi coupé.

L'exemplairc en question provient d'une trouvaille faite

en 18~.7, dans le Jutlnnd. Les monnnies qui le eompo­
saient avaient été enfouies vers f 403.

Cil. P.

Parmi les nombreuses sociétés snvnntes qui ont été
établies dnns la Belgique, nous devons signnler en premiel'

lieu la Société Archéologique de Namur. Elle' a déjà fait

plusieurs publicatIOns importantes, qui intéressent surtout

l'histoire de la province de Namllr Cil particulier, et l'ar­
chéologie en générnl. Dans ln tl'Oisième livraison que nous
Hvons sous les yeux se trouve un article consacré aux mé­

langes qui contiennent hon Homhre de renseignements
précieux pour la numismatique. Nous en donnons ici un

résumé tl'ès-succinct pour fnire voir combien les publications
de ln Société sout uliles il la science.

Dnns le lit dc la Basse-Sambre ft Nnmur, on découvrit,
pendant l'été de f 846, des monnaies de cuivre, six mon­
unies romaines de pelit bronzc de Salonillu, Claudius Gotld­

eus, Cunslalllhws '11Iu[JlltlS et f/alelllilliallllS; une quarantaine
de monnaies IHlllllll'oises; environ soixante ct dix monnaies
du IIlOyrll ù~c. appnrtell:.lJlt p01l1' ln plupart fl Jn Belgiquc,



- iUt)-

ct pm'mi lesquelles deux monnaies eal'lovingicnnes, don t

l'uIle frappée l\ NamUl' ct ('[Iutre il Dinant ca),

Dans le port de Grognon,~à Namur, 011 trouva, pnr suite
de travaux y exécutés, plusieurs monnaies romnilles ct du
moyen tige, dont M, le bal'On de Pitteurs a déjà pnl'lé dans
la Revue (t. III, p, 429 ).

Au-dessus des rochers des Grands-Malades, près de

Namur, on trouva, Cil 1847, deux méda illes de grnnd
bronze, l'une ll'..4ntonimts PiIlS, l'autre de Septinws Severus,

A cc propos M, J, Borgnet rappelle qu'en 1819 une

trouvaille de ce genre avait déjil été faite aux G,'ands­

Malades, ct qu'on y trouvn une ume qui contenait plus de

~,OOO médailles,

A Surice il fut trouvé environ 2,000 médnillcs ronHlines
de petit bronze,

A Niverlé, près Surice, on trouvn, en 18/..9, lin vase

contenant environ 1!~OO monnaies qui, d'après les on dit,
étaient romaines.

A Bause, furent trouvées des monnaies l'omaines.

A Goë on trouva un pot contennnt environ 500 monnaies

que M, le baron de Piueurs de Budingen n'hésitn pas à

nttribuer à Henri III, duc de Brabant (1248-1261); mal­

heureusement la trouvaille tomba entre les mains d'un

marchand ambulant qui l'aurn probablement fnit fondre.
C'est plus qu'il n'en faut pour démontrer que les mem­

bres de ln Société Archéologique de Namur sont actifs ct
qu'ils reeneillent dans leurs publications des renseigne-

(1) 1'\OU5 nous proposons de publier incessamment crs deux monnaies

dans la Rel'Ile.
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ments très-utiles pOlir ln numismntique. Une société sem­
hlahle vient <le se formel' il Liége, ct exerccra, nouS n'en

doutons pas, une influencc non moins salutaire sur eette

pl'ovincc; les noms des personnes qui sont il la tète de cette

nouvelle société sont pour nous <les garanties suffisantes.

Cu. P.

Ac/vys in 15G3 tlitgelJragt door de regtsgeleerde {acultei(

van Leuven, nopens het rnzmtregt der stad Nymegen; mede­

gedeeld door P .-C.-G. Guyot. (Avis donné en H>G3 par ln
faculté de droit de l'univel'sité de Louvain, concernant le

droit de battre monnnie oc ln ville ùe Nimègue; publié par

P-C.-G. Guyot.)

En puhlinnt le textc latin de cet avis, ùans les Bydragen

voor vadedundsche gescltiedenis en oudheidklmde, deel PlI,

.M. Guyot, de Nimègue, n cu soin d'y ajouter une ancienne

trnduction gueldl'Oise. Il n fait précéder le tout d'une intro­

duction dans laquelle il raconte les circonstances qui don­

nèrent lieu il cct nvis. L'empereur Frédéric III, par lettres

du 11 noùl 1442, accorda il la ville de Nimègue les mèrnes

droits que ccux qu'il avnit accordés le 21 juin de la mème

lll111ée à la ville d'Aix-Ia-Chapelle. Appelée devnnt la cham­

hre de Spire afin de faire ynloir ses droits pour battre mon­

naie, la villc lIe imègue exhibn ces lettres, qui accordaient
seulement au mngistrnt d'Aix-ln -Clwpelle le droit de fixer
le cours des monnaies qui circulaient dans cette ville. te

fiscnl ne tmllyn donc pas les titrrs suffis:mts; ct ce fut dans
l'clle Cil'Coll~(nnceque les rnagistrnts oc Nimrgue s'adres-
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sl-rent il la faculté de droit de LOll\'ilill pOUl' qu'elle donllût

son n\'is dans eelte affaire. Ils demandèrent nussi l'opinion

deceux ù'Aix-la-Chapelle, qui leur répondirent pal' leures

Illissi't'es également l'eproduites à ln suite de l'avis. Le

droit de bnttre monnaie ne fut plus contesté il la ville

depuis 1~G3, mais ee fut seulemcnt par Icttres de l'empe­

reur Maximilien Il, du mois tl'aoùt 1;J67, que l'interdiction

Je frapper monnaie )lnr ceux tIe ~imègue, fut levée. Cetk

introduction contient cncore d'autres détails indispcnsables

pOUl' ceux qui yeull'Ilt étudier Ics monnaies municipales de

cette ville.
(:11. p.

M. E. JOllnaert continue il publier des monnaies fla­

mandes dans les Annales de la Société d'émulation, à B1·uyes.

Son dcrniel' nrticle, qui vicnt de pnraitre, conticnt la des­

criptioll des monnnies frappées par Robert tle Bethunc,

cOlllme seigneur de Termondc et ensuite comme eomte de

Flandre. Une plnnehe offrant huit monnaies y est jointe.

Après avoir parlé d'un esterling frappé par Robert COlllnle

seigneur de Termonde, 1\1. JOllnaert entrctiellt ses lecteurs

d'un denier au type de Brugcs, qu'il a publié parmi les

deniers attl'ibués il cette ville. Dans Ics cnntolJs de ln croix

de cette monnaie Ee trouvcnt les lettres nOllT, qui avnicllt

fait supposer il M. JOJlll3ert qu'elle appnrtenait il Hollert Je

.Jérusnlem, comte de Flandre. Aujourd'hui il est conyaillcu

que cette mOlllwie est Liell plus modcrlle, et qu'elle doit

aroir ('lé frapp(~e pnr Hohcrl de IkthllllC, m'ce les monnaics

tÎlHlllcI dlc fUl troU\'èe Ullt' prellliêrc fois il firllges et 1111('
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seconde fois à TermomIe. IC J'étnis dans eette conviction, li

dit-il, Il lorsque le hasard me fit remarquer la parfaite res­

Il sembhmce de l'écu de ces pièces avec celui de l'esterling

CI de Termomle, En effet, elles portent aussi un lion avec

CI bordure dentelée. n Nous devons nous ranger à cette

attribution, et nous eroyons que tous les numismates seront

du mème nvis.

Pnrmi les monnaies publiées par M. Jonnacrt, il y en a

fJui sont d'ullc grnmIc rarcté.
CH. P.

Les journaux helges onl été singulièrement mystifiés,

dans le eOlll'ant de l'nnnée dernière, il propos de la décou­

verte d'un trésor de mOllnnics fait à ISfJue, province de

Brabant. Voici cc qu'on y lit: Cl Des monnaies anciennes

1( ont été dernièrement trouvées à Isque dans les déeom­

1( brcs d'une mnison apparlemmt nu brasseur Vnn Billoen,

1( Cette maison nvoisimmt l'église, parait avoir été construite

1( Sll\' les ruines de l'ancienlle tour qu'ull violent incendie

1( détruisit il la fin du XV
O siècle. Ce qui porte à croire que

Cl cctte calnslrophe coïnciùe avec la perle du trésor qu'on

Il vient de trouver, c'cst qlle les pièces ùe monnaies dont il

Il se compose appnrticnnent toutcs aux ducs de ln maison

Il ùc Louvain et de la maison de Bourgogne. Ce sont tOlites,

Il en effet, eomme l'a rcconnu le comte de Sleinbiigel (l),

IC des monnaies ou des médnilles pOl'lnnt le nom des dues

Il lIellri III, Jcnn lor, .JC~Hl Il, Jenn III, de Jeanne de Bl'3bant

.. el de \\'t'nceslas, du duc Antoine, dc Philippc le Hon cl

1( d(' Ch:lrlrs le Tt'lIIél'ail'c, (es pit'cc::" la plllp'lI'l Cil argeJlI,
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Il )'cprésclltcllt une vnlcul' de 8,000 fnHlcs; il est il rcgl'cUel'

Il que ln spéculntion se soit empnrée de Icur débit, ct que

Il le gouvcrllement n'uit pns ncquis pour scs musées la plus

Il gl'ande pm·tie de cclte collcction. li Tout numismate un

peu nu fnit dcs trouvnilles s'npereevra de suite qu'il est

impossible de trouver réullies dans un même dépôt des

monnaies de lIenl'Î III et de Clwrles le Téméraire, Nous

POUVOIIS assurer, d'après le témoignnge de deux numismates

qui se sont rendus sur les lieux et qui ont vu les monnaies,

que tout le dépot sc composait de bl'aspenningen et de demi­

bras]Jemzillgell, frappés par Philippe le Bon, pour les pro­

vinces de Brnbant, de Flandre et de NamUl',

Il est fàeheux que certaines personnes se plaisent il puhlier

de pareils puITs qui passent ensuite, sur la foi des journaux,

dans des écrits sérieux. Il y a, par exemple, certaines 'rublct­

tes, publiées par une société littéraire, qui ont reproduit ccl

nrtiele, sans indiquer la source, avec un autre canard inséré­

dans les journaux, à propos d'une prétendue exposition de

tableaux il Constantinople, Or, tout le monde sait que les

représentations humnines sont très-sévèrement défendues

par le Cornn, livre saint, auquel aucun sultan n'n pas

encore osé porter la main, quelque novateur qu'il fùt. Il

est donc à peu près impossible d'aller chercher une expo­

sition de tnblenux eliez des musulmnns.

A propos de puITs, nous en avons remarqué un dnlls 1111

joul'nal scientifique de l'AlIemngne, Il s'agit d'uu joujuu

d'enfant, d'une de ces petites flùtes en terre cuite tclles

qu'on en voit dans ln houehe de tous les moutards de 110~

(',lIl1p:tgll('S. Dnlls cc rccucil ou rait passcr UIlC de ees fIùtes

('OIllIIlC ulle llllliquili' gl'rillalliquc. l.:au(clII' de l'nrlicle n cu
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Will de la faire lithographic)' de face ct de profil, ct sc

dcmallde si c'est un oiseau aquatique, un CANAUD (wasser­

L'oyel, ente). Canard! oui, ct canard très-soigné. Voilà Ics

l'ésultats dcs pufi's ct des eanal·ds. Et la science? On la rcnd

ridiculc aux ycux du vulgaire.
Cu. P.

Nous connaissons un ducat de Charles -Alexandre de

torraine, gouycrllcur générnl des Pays-Bas autrichiens, ct

frappé par lui en su qualilé de grand maitre de l'ordre

Teutonique. En voici la description:

Av. D. G. CAROL. ALE. D X LOTH. ET DAn.

Buste à droite.

Rev. SUPIL MAGIS IN BOnU. AD~II. ORDI. TEUTO.

MAGNUS MAGI. Armoiries du prince. 1765.

Il nous est impossible de dire dans quelle localité le ducat

en question a été frnppé; mais nous sa\"ons très-positivcmcllt,

d'après une note que nous avons trouvée aux Archives du

Jloyaumc, qu'il fut frnppé vcrs 1772 des ducats à Druxellcs,

pour Ic compte du grand maître de l'ordre Teutonique. Plus

tard nous avons tl'Ouvé une autre note que nous t)'anscri\'ons

ici, parce (Iu'elle fournit des détails sur les objcts d'art qui

ont servi de IlHltière il la fnbricntioll des ducnts, Les coupes

d'or ct Ics cll3Încs y mentiollnécs étnicnt probablcmcnt des

ohjets d'art d'une grnnde importance, ct qlli ont tons passé

ail crcll5ct, malgré l'nmour tant nmté de Chnrlcs de Lorrnine

pOlir ks braux-arts. ~(IlIS tnlIIseriyons la Ilote lilll'rnlcmcnl,
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Cil nyullt suin dc IIIclltiollncr Ics années des l'èglles des grulilis

mnitl'cs dOllt Ics ehaines ou les coupes sont indiquécs.

Il IJJémoil'e.

Il Le 2 décembre 1772, 1\1. de Breuning, ehnllcelier de

l'ordre Teutonique, Cil la présence dll soussigné, conseiller,

cOlllmissaire dcs monnoyes de Sa l'Injesté, ct du warndin de

l'hôtel de ln monnoye de Bruxelles Marquart, a li\Té nu

directeur de celle monnaye \'nll der ~Iolle la qlHlIltité de

96 m. 7 one. 12 est. d'or en huit arliclcs suu n il 1JUSqU'ilS,

oomme il eOllste de la notice fuite ]>nl' Dîneur, official du bu­

reau du c113nge, signée du directeur ct remise au cIJ3neeliel'.

1( Qu'nyant été pris un moreenu d'or des quntre premiers

nombres, nnn de les essn)'er, pour se régler selon, à la fonte

ù fuire, on a de suitte forgé ct totalement défiguré les pièces

de ces nomures.
le Après ccci, le el13lleclier a aussi vu faire les essnis des­

dits quatre Illoreenux d'or par ressayeur de la monnaye

le Martin, qui a rapporté:

1( ~o 1. Couppe d'or du grand maitre, l'archiduc Maximi­

lien (H>95-f61S), pesant m. 5f,t> au titre de 21 kl
t) gr.

1( N° 2. Couppc d'or du grnnd maître Miehcling('Volfgullg

Sehuzbar dit JJlilcltlilzf}, '1 t>45-15(6), ]>esnllt 26 m. 5 one.

S est. nll titre de 2 t kl '1 gr.

1( N° 5. Couppe d'ol' du grand maître Jcan-Eustache dc

,,,estcrnaeh ('1 62t)-1 (27), pesant 2J m. 2 o. 10 est. au

titre de 21 kt 4 gr.

Il i\'0 4. Couppe d'or dll gl'èllHllllnitrc "'nlter de Cronbel'g

(1 ~26-1 ;j,~3), pesêlllt ;) III. 7 o. ;) est. Uli tilre dc 22 kl 2 gr .

•, Le :5 déccllIbre t 772, le:' pièces dc~dils qualre lIolllbrcs
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pesnnt ensemble 87 m. 2 onces, ont été fondues ù l'inter­

vention du ehnncelier; et non-obstant que le creuset a crevé

en rcmunnt l'or pour le bien mélanger, on a pu tirer un
lingot d'QI' dont l'essni fait, Cil la présence du ehnneelier, a

été l'npporté au litre de 21 kt:i- gr. ct ln refonte de eet pl'

ninnt été remise nu lendemain.
\( Le 3 dito de décembre t 772 on n aussi fondu ensemble

l'or des fJuntre nombres restnnts, savoir:
Cl N° D. Une ehnÎne d'or du grnnd maître l'nI'­

ehidue Maximilien, pesant .
\( N° G. Une ehnine d'or (~mnil\ée, pesant .

\( N° 7. Une chaîne d'or en forme de pois, pe-

sant
Il N° 8, Une ehnine d'or plus petite trnvailléc

Cil guise de filgrnin, pesant.

Portnnt ensemble. . m.

1 0 17

II 1 8

9 D 12

Soi t effectué.

te (Signé) CUAnLEs DE LonnAI~E.

Cl Bruxelles, le -14 décembre -1772.

H (Signé) Le comte DE Fn.\ULA.l.

D'après une lettre des chcf et conseillers nssesseurs de ln

jointe des monnaics adressée, le 2~ décembre 1772, au
comte de Fraula, eommissnire de la monnnie, le prince

Clwrlcs :wnit résolu de faire fabriquer dcux cents de ces
ducats, au mème titrc qlle ccux de Hollande. ne autre

JeUre du ~i jnnvicr suivnllt dOlllln ordre aux directeurs ct

wnl'adins dl' la mOlllHlie d'l'Il fabriqucr tl'ois ccnt~.

Cil. P.
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Il a cxisté de tous lemps ucs fnussaircs qui Ollt fubriqué

ou imité des monnaies et ues sceaux. Si lcs noms de quelques

faux monnayeurs ou faussaires sont connus, il n'en est prlS

de même de eeux qui ont fabriqué dc faux sceaux. En voici

un mentionné dans un inventaire des ehnrtes des ducs de

Brabant. Nous donnons le passage qui le concerne en

entier, parce qu'il contient aussi quelques détails histori­

ques qu'on chercherait vainement ailleurs:

1\ Unes grnndcs lettres de sirc Jehan de Suint-AIIl3Ilt,

Il dit le l\Ierehier, prebstrc, c1wppcllain de nostre saint père

1\ le Pnpe ct chanoine de Cmnbray, l'scriptes de sa nwill ct

Il signées de son saing mnnuel, contenant bien ail long Iii
l, confession pnr lui fniete de sa franee ct libérale vou)enté,

Il de plusieurs grans erismes tant de lèse mngesté comme

Il autres par lui perpétrées, as~avoir : de nvoir contrefait

Il plusieurs seaulx de grans princes ct seigneurs, desquelz il

Il cstoit serviteur, et d'avoir l'script plusieurs fnuses lettres

1\ pour son prouffis singulier, ct entre les autres ce qu'il

Il ayoit marehnndé avcc aucuns Anglois de leur faire sçavoil'

1\ il quelle puissance feu monseigneur 'Venceslaus, duc dc

Il Brabant, passeroit pour venir en France en l'aide du roy

Il il l'encontre lesdits Anglois, affin cie le prendre sur le

Il chemin ou de le empoisonner pnr boire ou mangier,

Il dont le dit sire Jehnn reeeut eerlaines sommes de deniers

1\ ct bailla ses lettres de accomplir les dictes traisons; ct

Il lequel fu accusé ct prins à Brouxelles il ln requeste d'un

lt que on nppelle Maugis, religieux de Saillt-Anthoille il

apele. Parm)' lesquelles lettres trnnssfhées unes I('tll'e~

Il de fCllc ma Onllle ,Jclwllnc dl/dlesse de llJ'aha Il1, par

Il l('squclIe~ l'Ile COllllllcl C't_ordolllle ell rahst'Ilcc de 1Il01l-
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\( lIil scigncUI', le duc son mary, plusieurs de ses conseil­
\( lers et nobles avee aulcunes bonnes gens, bourgeois de

Il Drouxelles, pour oyr ladiele confession, cn leur mandant

Il de sceller avee cHe lesdietes lettres. En tesmoing de
l( vérité données les deux lettres, le xvjt' jour de janvier

\( mil ccc Ixvij (1368 n. st.) signé par le l\Ierchier. li

Cil, p,
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EXTRAITS somUIUES DES PROCÈS-YERBAUX

IlU

SÉANCES DE LA SOCIÉTÉ DE NUMISMATIQUE BELGE.

ASSEMnLÉE EXTRAORDI:'iAJnE DU 5 MAI 1850, A LOUVAI;Il.

Présents: MM. Cn.\LO:'l, président,

PlOT, secr'étaù'e,

GODDONS, t7'ésorier,

CUYPERS,

DE COSTEn,

EVERAERTS,

GUIOTII,

JUSTF.:'l,

MEYNAERTS,

PI:'ICIL\RT.

Ln réùaction du procès-verbnl de la séance précédpnte

est adoptée.

Il est donné lecture d'une lettre par laquelle 1\1. Vnn

Miert fait eonnaître qu'il ne pourra assister il la réunion.

1\1. le présiùent rappelle que rassemblée est convoquée

pour décider s'il faut continuer la publication de la Revue

de la 7l1tnzismatique belge, dont le tome V vient de pnrnitre.

Afin de la mettre il même de prendre une délerminntion

il cc sujet, il donne un eourt aperçu de la situation finan­

cièl'e de la Sociélé. l:assemhlée l'nyant jugée favOI'able,
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autorise, ù l'unanimité, le bureau et le comité de rédaction,

;'1 entreprendre la publication du tome VI dc la Revue.

1\1. le Iwésident pense quc, cu égnrd il l'état de ses

t1nnnces, la Société pourra poursuivre la publication dcs

monographies dcs monnaics belges du moyen âge. Il ajoute

quc 1\1. SCrJ'ure paraît disposé il faire publicr par la Société

sn monogrnphie des monnaics des comtes de Namur.

L'assemblée décide il l'unanimité que le bureau invitera

M. Serrure il vouloir bien lui remettre le manuscrit de son

travnil, de manièl~e ~) ce quc l'impression en soit commencée

immédiateriJent, ct au plus tard avant la réunion qui aura

lieu le premier dimanche du mois de juillet prochain.

Sur la l)J'oposition de M. Guioth, la première réunion

extraordinaire est fixée il Hasselt.

COMMUNICATIONS SCIENTIFIQUES.

M. de Coster soumet à l'assemblée plusieurs monnaies

pl'Ovenant d'un dépôt trouvé ~l l\Inlines, en 1848. A ce

pl'OpOs il donne lecture d'un mémoire dans lequc1 il déve­

loppc son opinion sur les monnnies noires ct blnnchies.

Une discussion s'engage SUI' cette opinion, discussion à

laquelle 1\1. le président ct le secrétail'e prennent succes­

~irement part. Ln Société rcmercic M. de Coster de sa

l'ommunication, qui sera insérée dans la Revue.

.M. Pinchal't expose 'lue l'on s'est cxclusivement occupé

jusqu'ici des monnaies et des médailles sous le rapport

lIumismatiquc, et qu'on en a négligé l'élude au point de yue

dc l'm't, 11 sc propose donc de donner, dnns la Revue, une

~uitc d'nl'Iielrs hiographiqucs sur le~ gTa\'C'urs brlgcs, dnns
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Ic~quels il apprécicra leurs productions sous le rnpport dc

l'urt. Comme échnntillon de son trnvnil. il donne lectlll'c

de la hiogl'nphie dc Jenn I1cylen, grn\"cul' Je sceaux du

xvO siècle. Celle notice sera insérée dans ln Revue.

IIlermine cn engageant toutes les personncs (lui connais­

sent des particularités sur les graveurs ou sur leurs travaux

de vouloir bien lui en fail'e part.

1\1. Cuypers fnit voir il l'nssemblée les résultats auxquels

il est pnnenu pour obtenir des empreintes de gutla pe1'­

cita. Il Il faut, Il dit-il dans unc note qu'illcommunique à

cc sujet, 1( fnire fondre cette gomme dnns l'enu bouillanle

1( jusqu'à cc qu'elle soit amollie; puis on en prend une

1( qunntité en rapport avec ln médaille ou la monnaie il

1( reproduire, et on l'aplatit sur une surface polie, On pose

Il ensuite la guUa ainsi prépm'ée sur la pièce que l'on pInce

Il dnns un cercle de fel' ou de cuivre d'une épaisseur double

1( de celle de ln pièce, On recouvre le cercle d'une plnque de

1( plomb ct on met Ic tout dans une presse, Après l'nvoil'

Il laissé refroidir quelques sceondes, on peut l'ctirer l'cm­

1( preinle qui est alors aussi dure qu'un cliehct d'élain, POUl'

Il avoir le moule en creux d'un scenu ou de lout autre objct

1( composé d'une matière qui ne pOUl'rail pns résisler il la

1( pression, on le fail il ln mnin, On pcut aussi, au moyen de

1( celle gomme, oblenir des emprcinles en relief nyanl ln

le coulcur ct le brillant du métnl : il suffit de saupoudrel'

1( d'or, d'argent ou de bronze la gulla qui sort du moule ct

1( celle destinée il reproduire le relicf, afin d'éviter qu'il y

1( y ait mlhérence, On place le tout sous la prcsse eomllle

te pour obtenir les empreintcs. Il 1\1. Cuypcrs monlre quel­

ques cs~ais de ce g('nre cl lous les mcmbres sonl un:lIlilllCS
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pour reconnnitl'e que jusqu'ici on n'a pas encore trouvé de
meilleur moyen pour reproduire exactement le relief des

médailles et monnaies, m'cc le poli et le brillant du métal.
L'assemblée témoigne il 1\1. Cuypers l'intérèt qu'elle prend

:'1 ces heureux essais, et accueille avec plaisir l'offre qui lui

est faite de donner dans la Revue les empreintes de toutes

les monnaies ct essais de monnaies du royaume de Belgique.
Le secrétaire donne lecture d'une lettre de 1\1. Perrcnu,

de Tongl'es, par laquelle il annonce qu'il s'occupe active­

ment aree M. Petit de rédiger le catalogue des monnaies

liégeoises, et invite tous lcs membres de vouloir lui com­
muniquer la description de celles non décrites par' de

Benesse.

Le Secrétaù'e,

Cu. PlOr.

Le Président,

R. CIl.\LO~.
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Jli~LANGES.

C011sidt.:"al;()Wi historiques et cl1'listiques Slll' les 1I101l1wies de

Frunce, p~lI' Ih:NJ,\m:-; FILLO~, lJIellll)J'c COITcspollt\nllt de

la société des antiquaires de Frallce, etc., ctc. FOlltenay­

\'c))llée, llobucllOlI, imprimeul'-librnil'e; Nairièrc-Fon­

taine, lihraire! t St5Ü, in-sn,

Ce volume, qui vicnt dc pnrllitl'c, contiellt, dnns un cadr('

assez rcstreint, une véritable histoirc des monnnies rOYliles

fr[lll~aises, qui sc fait lire m'cc int<'~rèt. S[IJ)S doute M, Filloll

(1 les plus grnllùes obligations aux tnl\'UUX disséminés dnlls

la Ret;ue de ~IM. Cartier ct de III 8nulsnye; nlllis, s'il a fait

fnire il la science peu de découvertes nouvelles, il n ccrte~

le mérite iIleontestable d'avoir groupé les faits établis, avcc

ordre, méthode ct clarté, ct d'avoir fait jaillir dc leur rap­

prochement des nperçus ingénieux ct nouvenux.

Nous avons vu nyec plnisir que 1\1. Fil/on adoptnit sail"

réservc le système de ln eorrélnlion des types employés pOlir

les see:lUX ct pour les monnnics; système si bien développé

ct si rntiollnellement établi Jlnr Ilotre ami, M. Piot, dans

le volume V de celte Revue.

Selon IlOUS, UII tort de l'auteur, tort qu'on lui passera

plus difficilemelll encore en Frnnce qu'en Belgique, c'est

(ravoir, dalls Ull oll\l'af;e dc te genre, laissé percer, d'ullc

IIwnii'l'I' peu H1iléc! ~('s (ll'illioll~ politique:, .., •. Filloll ('~l,



disolls le fIIot, l'é)luulie3in, Ainsi, les orgies monarchi­
ques de Louis XV, qui n'ont l'Ïen de commun avec la mon­

nnie, que d'avoir coûté fort ehel'; les assignats vendéens,

lcs faux louis ùe Quiberon, etc., etc., lui fournis ent l'oc­

c[lsion de quelques pages mieux plncée~ ùnns le National

qne ùaus un livre de llumismntique, ne remarque que

l'nit M. Fillon nous a eependnnt frnppé pnr SOli originalité

ct, croyons-nous, pnl' sa nouveauté, e'est que plus le pou­

voir royal gagne en étenùue ct en force, ct npproche de la

monarchie pure, plus on voit l'emblème de la croix se

déformer, s'eITlleer sur la monnaie, pour disparaître enfin

entièrement sous le règne de Louis le Bien-Aimé, des

Pompndour ct des du Barry.
Quant à l'exécution matériclle dll livre, ellc Ile laisse

réellement rien il désircr, tes imprimeurs de Foutenay­

Vendée peuvent en remontrer il leurs eoufrères de la gl'3nue

ville, Les jolies pl3nchcs qui ornent cc volume sont ùues nu

hurin de E, Cm'ticl' fils. Cela displ'nse de tout éloge,

n. Cil.

Dans le COUl'HlIl du mois de mars i SnO, un eulti"a(eU1:

de l.alltenne, commune de uriee (provillee tic amUi'), n
mis ml jOtll', Cil la1Journnt, une boite de cuivre, qui fut

brisée pnl' le soe de ln dIflITUC. Il n'en l'este plus qu'un

fl'ngnlcnl.
f.elle uoite contennil: 1bUlle hngue (l'nrgenl, très-forte,

(lite cflcmliërc, d'uu tr:wnil l'clJwrqllnhle ct ciselée ~l jour.

Au- dessus cst ilJerustét.', (1:1Il. \lU cadre octogone, une
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médaille d'urgcnt, module ordinuil'e, d'Antonin Ic Picux ail

rcycrs dc ~larc-AlII'èlc; ellc cst enc,uJréc dc manière il voir

Ic l'c\'crs; 2° deux médailles d'OI', module ordinairc, dc

Probus; l'UIIC flU l'CYCI'S dc VICTOHIA, PltOBI. AG,
Victoirc couronnant un trophée; au picd, dcux captifs.

L'aull'c au 1'C\'crs de: SECUHITt\S, SAEC LI. Fcmme

nssj~c; à l'exerguc : SIS, Toutcs deux sonL ~,fleur de coin,

.Je dois ccttc Jlrécieuse décOUYcl'tc il J'obligeance dc MIII/la

Illlrollilc dc Cartier d'Vve, qui possèdc unc ferme à Lall­

tcnnc, et qui s'est emprcsséc de mc fnirc IlOmmagc dc ces

ohjets antiqucs pour cn ol'ncl' ma coJlcction,

DCJluis vingt-cinq ans on a tl'Ouvé, dons la provincc de

N'amuI', unc quantité prodigicusc dc médaillcs romaincs de

din'érents modules, mais, il ma connaissancc, pas une d'or,

SfiU f cclles-ci,

B' n DE PITTEUnS D[ llUDlNGEl':,

La numismatiquc a perdu dans les dcrniers mois deux

amateurs Lien connus,

D'abord ~l. Yon Posel'n-Klett, ancien mcmbl'c du cons('il

ue régence de Leipzig, est décédé dans cellc villc. M, Von
Po~crn était lin des lIumismatcs les plus zélés et Ics plus

éclairés de l'AlJcnHlgnc, 011 snit qu'il avait commencé, cn

184G, la )luhlicalioll d'un grnnd olJ\Tngc SUI' lcs mOllnaies

dc la Saxe: Sacflsens ,Uiill::cn im II/illdaller, ill-/,.o :l\'CC

4G plnnehcs; mais Ic \olume qui <.1 p.lnl nc formc qU'lInc

première pal'Iie et Ile cOlllpl'<'IHI que les 1JJolllwies {rap]Jér.'i

]Ja1" les l'illes ct les (;taulissc/Uell(s religieux. NOll~ iglloroll~
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si l'auteur avait achevé tout son tl':lVnil et SI Cluelqu'un pOtll'rU
le meUre au JOUI',

M. Von Posern possé<.lnit une eollcction immense qui IlC

l'omprelll) pas moins de dix mille 1ll01lIJaics du moyen âge!

IIn'n pas \'oulu que ces tl'ésors seientilir)ues, dont la réunion

lui anlit eoùté tant de sacrificcs ct tant de peines, fussent

perdus après sa mort; il a légué lout son cabinet il sa ,'iIlc

nalalc en en confiant la llirection nu rm'ein {lir, etc., Sociélé

pour la conservation des monuments Itiston'ques.

Le 29 mai 18~O cst décédé il Amsterdam, il la suite

d'lIlle longue malndie, M, J,-J, Becker, Dz. Si quelques

numismates, comme d'autres collectionneurs Ile sont pas

exempts de ecrtaine originalité, pOlir ne pas dil'C de certain

ridicule, lU. Beeker~ il faut l'avouer, méritait de bien loin la

palme. Tous CCliX qlli l'ont approché rendront justiec sous

cc rapport il sa mémoirc, Mais cela n'empècll3it pas que

M. Becker flit Ull des numismates les plus éclairés dc la

Hollande, JI a été lin des premiers qui ne sc soit pas tcnu

il recucillir servilcment les médailles décritcs par Van

Miel'is ct Van Loon; il avait osé embrassel'Ia numismatique

générale, ct anlit aC(luis dans les différentes partics des

cOlJuaissances élem)ues,

~I, Becker lais~e des suites ussez 1I0mIJreliscs tant en

médailles grecqucs ct romaines (Iu'cn monnaies du moyen

<'toc, cn médailles ct t'II mOlllwies ohsidioJlnlcs. Le tOllt sera

prulwhIeIlH.'1I1 "t'Ildu publiq IICllll'lIl.

C.-P. S.



"On croyait 3, 'CZ génél'alcllIent que les premiel's estcrlills

unglais imitlts pal' les seigneurs de notre pays étaicnt ceux
ù'Édouard 1er

• M. Thomsen, Ic snynnt dil'cctrlll' du cabinet

l'oyal dc Danemm'k, vient dc eommuniquel' il la Revue an­

glaise de tlltmismatiqllc ( the Nmuismalic Chronicle, Jll{Y

MDCCCL) la description ct It~S dessins de quinzc ester­

lins aux typcs <lc Henri III, quïl croil avoir été contrefaits

tians les Pays-Bas. Quelqucs-unes dc ces curieuses mon­

naies ne laissent 3ucun doute 1'1 cet égard.

Ainsi Je n° G. Tête de fnce couronnée, dans un cercle

pcrlé : 116 TRICVS R6X III'.

Rev. Cl'Oix ordinaire des esterlins de Henri III: elVI 1

CV 1 R6N 1 eIS 1 • Civitas CWl1'ellsis; Ctlnre dans
1'0\'crysse1. M. Verachter avnit fnit connaître un esterlin

d'un Henri, comte de Cunre, au type d'Édouard.

Les nos :5 ct 4 avec la légende 116NRICVS eOM6S
potlrraient bien appnrtcnir égnlcment il un comte de

Cunre.

Le n° 7. Tète cie face, etc.: S~I.1V6 REGIN~

~I~D...

Ret'. CIVI 1m~s 1 CON 1 R6N,
Et le nU 7a même avers.

Reu. COli CVN 1 REN 1 eIS 1 (comitisCul/1'CllSis),

appartiennent indubitablement il celle localité.

Le n° 7b , même rlvers. Rev. CIVI 1m~s 1 SVI1 1

Ien 1 • M. J.-F .-G. Meyer a donné ùans le VO volume ùe

cette Hcvue, la descl'iption d'une monnnie d'lttiennc, sei­

gneur de Zuylcn, ct tille Ilote slir celle fnlllille, il laquelle

nOlis renvoyons Il' lecteur.
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Le un 8. 116NRlaVS 1. .. III. ncv. WIIJ , IJEl\I 1

~Rn 1 6M!. Arnhcim, en Gueldre.
Voici les légendes des autres pièces; nOllS les soumettons

il la sagacité dcs numismates.

N<J 1. 11ENRICVS REX IBII'- ssm 1NVI 1 IJVN

IDON 1·
N° 2 II' - IJ~ 1 a~II 1 RIIJ 1

VND 1.
N<>;).I16NRICVS com6S-D~V 1 IOH 1 IJVN

1 D6N 1·
N° 4a

• I16NRICVS R6X III' - 116n 1 RIa 1 v 1

1 N6 TI·

N° 4b
•••••••••••• - BIR 1 NEIl mOIJ 1

CHIJ 1.
N°4c

••••••••••••-W~IJ 1 mER 10 a
W~IJ 1.
N° 5. BERrn1~RDV IIR - R6N 1 ~vn 1 0 TIJ

1 VND /'
N° D. S~IJVE REGIN~'- IVI 1 CIVI IllON 1

DON 1.
. - 6 .. 1 RI6 1 16N 1

I~I 1 •

IL Cn.

Dans 1111 dépôt d'csterlins déeouvcrt il Kirkeudbright ('t

~1I" lequel une notice lue il ln Société de Nmnislllfltiquc de
Londrcs, Je 28 llIal'S 18;;0, est insérée nu n° XLIX de la
Heyue nnglnisc (Nllmismatic Chrollicle), il se lrounlil, parmi
unc ns~cz grande ynl'iélé d'estcrlins nux lypes d'ELlouanl,
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imités cn Belgique, la pièce suirnnte que nous croyons

inconnue dnns Ioules les .eolleclions du pays.

Tète de face couronnée de Il'Ois roses: G. COM6S
PlJ~NnRI6. - Rev. croix cnntonnée de 12 globulcs :

1\10 16m~ 1nov 1 V~·y· 1 • (Douni).
Il nous nUl'ait été agrénble de pouvoir donncr le dessin

tic celle pièce, et nous l':mrions reproduit s'il avnit l'lé

dans la Hevue de M. Akerman.
H. Cil.

1\1. "'iCllel', graveur de la nouvelle monnaie du l'oi
Léopold, qui avait concouru pom' le moùèle de ln médaille

deslinée il l'exposition de l'industrie nLondres, en18tH, vient

de remporter un des six prix offerts pur la Société nnglnisc.

I.e nombre des eoncnrrents était d'environ deux cents.

R. Cn.

Ln Société Iles Bibliophiles belges, il Mons, ct la Sociélé

des sciences dn Hainant sc sont l'éunies dnns ln pensée

de faire frnpper une médnille il la mémoire du huron de
Heiffenbcrg, né fi ~Ions. en 1ïCJ7. Celle médnill(~ COÙlCl'a,

aux souscripteurs, !) frunes. On peut sonserire chez rédileur

de ln Bevue où unc liste a été déposée, ct ehez le secrélairc

de la Société de Numismatique, fauhourg de Nmnur.

R. Cil.

M. LeearpelIticl' de lIonf1cUl' désil'c compléter sa collcc­

tion <1(' pièecs anglo-frnn~aises de Henri V ; il fail un nppel



nux 3nHlteurs qui voudraient lui céder de ces pièces en

(~clHlnge 011 autrcment.
J. L.

Nous npprenons, avec une vive satisfaction, que M. Fred.

Verachtel' vient de mettre sous presse son Histoire moné­

taire de la ville ct du marquisat d'Anvers. Nous sommes

persuadé que cc beau travail, fruit de longues et eonscien·

eieuses recherches, sera digne en touts points de la haute

réputntion de son savant autenr. L'ouvrage de M. Veraehter

formera deux forts volumes in·4°.
R. Cn.

1\1. R. Chalon se propose de donner un supplément à ses

Recherches sur les monnaies des comtes de Hainaut, et il
prie MM. les nmnteurs de lui fnire connaître les pièees qui

nurnient été oubliées dans le premier volume.

En jctnnt un conp d'œil sllr notre article eoneermmt des

monnaies d'Anloine de Bourgogne (Rev. 1. l, p. 247), nous

1I0US sommes apcrçu d'une interprétation erronée que

1I01)S n\'Olls donnée nux lettres D. L. ~1. n. que nous avons

illterprétécs de la mallière suivante : Dl/X Limbllrgiœ,

Imperii Marchio, nrabaHtiœ. IJ fnut tout bonnement lire:

J)lIX Li~1nllrgiœ.
Cil. P.
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connE8PONDANCE •.

Uruxclles, le 51 octobre 18~O,

MESSIEURS,

Les recherches infatig:lbles de 1\1. de la Fontaine viennent

de f:lire découvrir enfin l'atelier monétaire de A1éraude, qui

~emblait destiné à rester l.ongtemps encore une énigme

désespérante.

lU. De Coster, en vous faisant part de cette heureuse nou­

yelle, vous donne aussi quelques détails sur Marie d'Artoi.s.,

comtesse douairière de Namur, et vous eommunique deux

monnaies frappées à l\Iéraudc, par elle et par Guillaume,

son fils.

Ces intéress::mtes pièces, que j'ni eu le plnisir de réunir ft

ma collection, ne sont pas les ~eules que Marie et Guil­

Inume aient frappécs à l\Iéraude; je possède encore une

monnnie de billon de Marie, au type ùe restcrling au

cb:Heau, et ulle monnaie noire de Guillaume 1er
, presque

semblaLle à celle de l\I. de Reiel1el.

Comme il me scmLle utile de rassembler nulant que

possible les doeuments de mème nature, jc vous envoie

l'i-joints les descriptions et les dessins de ees deux monnaies:

'1 0 Marie d'ArLOis : Av. + mOnEm~ l\l6R~V .

Chùle:m LrllbflIH~OIl. - Rev. ~ m~RI~ D6· ... M .
(:roi\ Inrge.
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2" Guillaume (cr, comte de NamUl·. ~.fv. ~ G ... IJS

me:R
aOM6S x n~MVRa. Dnns le champ ~Da: en dellx

lignes séparées par LIli ll'a1L. - Rev. : MOne.:mlt
...e:R~VDe:n*.
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~IÉLANGES.

Notice histon'que SZlr l'ancien chapitre impérial de chanoi­

llesses à Thorn, dans la province actuelle de Limbourg.
Gand, F. ct E. Gyselynck, imprim. etlith., 18~O, in.8°:

L'activité de lU. 'Volters est inépuisable. A peine avons­
HOUS parlé de ses publications sur le comté de Reckheim

et sur la commanderie des Vieux-Joncs, dans lesquelles la

numismatique a eu sa part, qu'il vient de publier son Codex

diplomaticus des comtes de Loos, et la notice dont nous

venons de transcrire le titre. Dans cette dernière publica­

cation il y a un chnpitrc consncré aux monnaies des abbesses

dc Thorn. En recherchant l'origine du droit de battre mon­

naie que les abbesses ont exercé, l'auteur a été convaincu

que ce droit ne fut exercé que depuis l'admission ùu chapitre
de Thorn comme membre de l'Empire.

Les premières monnaies de Thorn, publiées par 1\1. 'Vol.

ters, appartiennent à Marguerite de Brederode, abbesse
de 1D51 à 1;j77 ; et il a la certitude qu'il n'en existe pas de

plus anciennes, puisque, dit-il, le fasciclilus document01·um

du clwpitre n'en cite pas d'antérieures au règne de Charles­

Quint. Kœhler, dans ses /J1üllz-belustingllng, t. V, en avait

déjà fait connaitre quelques-unes appartenant à cette abbesse

et qui diffèrent de celles publiées dans la notice en question.

tes mitres monnaies, gravées par 1\1. ',"olters, sont frappées
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par AUlIc dc la Mal'ck, morte le 10 ja/lvier f û3f. Il Y a

ajouté plusieurs doeuments illtéressants pOUl' la numislIla­

tique de Thorn.

Cil. P.

Nol'ice historique sur l'ancien co·mté de lfonws et sur les

anciennes seigneuries de !Peert, !Pessem, Glwor et Kes­

seniclz. Gand, F. et E. Gysclynek, imp. et lith., f St>O,
in-So.

1\1. 'Yollers est encore auteur de eette nouvelle notice.

Après a,'oir parlé des seigneurs de Hornes, il entretient ses

lecteurs des monnnies qu'ils frnppèrent en leur qualité de

seigneurs de 'Veert et de 'Yessem. Les espèces qu'il fnit

eonnnître sont de Guillnume IV, de Guillaume Y, cie Guil­

lnume VI ct de Philippe de Montmorency. Nous ajouterons

que quelques-unes de ces monnnies ont déjà été publiées

dans ln généalogie des comtes de Hornes, pnr 1\1. Goethnls.

Les seigneurs de Kessenich nyant également fl'nppé mon­

nnie, 1\1. 'Vollers fnit connnître vingt-quntre de leurs espèces
imitées ct pnrfois copiées des monnnies de leurs voisins.

Ils poussèrent l'audace si loin, qu'ils copiaiellt presque servi­

lement les monnnies noires des eomtes de Namur.

En somme, sans ètre llumismatc, 1\1. 'Volters rend de
grands services il la science en publiant des monnaies fort

peu connues et pal' conséquent fort peu étudiées. Les ren­

seignements génénlogiques qu'il donne SUI' ces seigneurs

seront également appréciés pal' les numismates.

Cil. P.



El! publiant les dClJicrs de Bruxclles ct dc· Tivelles, tl'OU~

vés il Betekom C), nOliS <lisions que les Mémoires de la
Société archéologique de Saint~Pétersbourg venaient de faire

connaître une Ytll'iété du pl'emie)' de ces deniers. lU. de

Kœlme cn donne, daos le dernier cahier du recl~eil q!l~il

dirige, unc explication loutc différente de la notre (2). Il ne

yeut pas reconnnÎtre sur cette monnnie le nom de suinte

Gudule ni la viJIe de Bruxelles dnns BnlOcsella ~3), etil donne
celte monnnie il Bruesul, petite ville qui faisait anciennement

partie du diocèse de Spire. Sur l'exemplaire qu'il a publié il
==lit: BRVOC, qui fait BRVOCIISal. et les lettres S (barrée)
S

(~EP que nous avons expliquées pm' Sancta GEdula Pall:ona,

doiventètre lues, selon lui, EPSG (EPiscu]Jus SiGbotus),.c'esC

il-dire Sigbot, évêque de Spire, qui régna de 1059 à 1Oa l,

ct (lui reçut cet endroit en 10GO ùe l'empereur Henri Ill.
Quant au nom d'Otgerus ou de Notgerus inserit sur le revers

de ln monnaie, il se eontente de faire observer qu'nucun oes

successeurs de Sigbot ne portn ce nom. H Ln monnaie en
H question est bien, II ajoute·t.il, It du milieu du XIe siècle. 11

Malgré toute notre déférence pour lc nom et l'autorité de
M. dc Kœlmc, nous cl'o)'ons devoi!' persister duns notre

pl'cmièrcopinion.
La Icttre S banée, prise ici [HU' crreur comllle une abr~-

(1) Rcvue; 1. Y, p. 76.

(!) lllém. dc [a Société d'm'chéulo!Jic de Sl-PàC1'sbolo'!J; t. JV, p. G8.

(3) H'iJ· silld lIîcfl in sfandr; dit-il, sU/l'hcn El'ldiir/lngSl'cl',mcltcn bd:lI­

stimJllCII.
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"iation des Icttres SI, n'a jamais été Clllplo)éc pOUl' indiqucr

une pareille nhréviation; ainsi forméc, cette leltre indique

SUI' tous les monuments COllllllS, lion ln suppression d'une

lettre, lI111is d'un mot enlier, C'est de cette manière que ln

leUre S uanée signifie tnntât sanctus, tllntôt sancla, tantôt

sigil/um, etc. NOliS croyons donc devoir persister tl la rcgnr­

dCI', SUI' la monnaie en question, comme l'abréviation de

Sancla Cl nou de Si, D'nilleul's l'apP:lI'ilion du nom du snint

pntl'on sur celtc rnoJllwie est tOlite IHlwrelIe; elle est eOll­

forlllc il bon nond.He ùe mOlllwies dc cettc époque (&).

S'il nous était. permis d'invoquer ici le type, nous dirions

que, s'il fi beaucoup d'affinité [nee quelques monnnies frap­

pées sous l'empcrclIl'Colll'lld Il (1027.103~), il en n encore

une plus grand~ avl'C les monnaies dc Nivelles, en compa­

gnie desquelles ecs denicrs furcnt trouvés, Une pareille

ressemblance indique bien Un voisinage ou au moins ulle

parenté qu'il cst difficilc de nier.

Il est Hai que tles monnnies uu type de Bruocsel!c(, out

été ùéeouvertes tians le Nord avee des monnaies llllemant!es,

mais, hùlons-nous de le dire, il y avait pnl'lni elles aussi

des monnaies belges; et il ce titre on peut tout aussi lJien

les attril.mcr il la llclgiq ue qu'à l'AJlenlllgne. Le dépùt

découvert en Belgique présente des earaetères tOllt difl'é­

rents. Exclusivement eOlllposé de monnaies originaires de

la Belgique, celui-ci ne renferIlHlit aucune monnnie étran­

gère ou allemande; eommellt pourrait-on done supposer

(lue le )lropriétnire du trésor ~e flit borué ù rccueillir

uni/luell)('111 des llloUlwies nl1elll"IIHles origillnil't:s dc l'ate-

(Ii Le ::ainl, l'alron dl' BllIt~al, était saillt PicHe.
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lier de Brucsal pour en composer au moins la moitié du
dépôt? Cette supposition nous semble tellement impossible,
que nous ne croyons pas devoir insister davantage sur ce
point. Si ces monnaies étaient de Brucsal, on aurait dû au
moins y trouver quelques monnaies allemandes, et nous
pouvons donner l'assurance positive qu'il n'y avait pas une
seule monnaie étrangère à la Belgique.

Cette considération seule nous semble déjà assez puis­
sante pour nous autoriser à revendiquer les monnaies en
question pour ln ville de Bruxelles.

Allons cependant plus loin, et interrogeons les docu­
ments.

On sait, d'après les chartes, que la monnaie de Bruxelles
existait en 1071 (1), tandis que le témoignage monétaire

le plus ancien, invoqué par :M. de Kœhne en faveur de
Brucsal, est seulement de 1722.

Une autre considération qui n'est pas moins importante,
c'est l'orthographe. Dans une charte de l'année 966, impri­

mée par l\Iirœus, Bruxelles est écrit Bruocsella, absolument
comme sur nos monnaies, tandis qu'une pareille manière

d'écrire n'a jamais été adoptée pour Brucsal, comme nous

nIIons le prouver les documents à la main.
L'Analista saxo écrit, à l'année 1002, Brusele (2). Adel­

bold, évêque d'Utrècht, mort en 1027, écrivit dans la vie
de l'empereur Henri Il Brussele (3). Dans la vie de Burchard, .

(1) GUESQlJlÈRE, p. 102.

e> PERTZ. AJontlmenta script.) t. VI, p. mm. - On n'est pas d'accord
SUI' l'époque pendant IU1luelle cet écrit fut composé.

e) Jbid" t. IV, p. 087.



- 44t' -

évêque de \Vorms, mort en ·1 02~, on écrivÏl villa 'IUle dici­

lm' Brttchsella. La vie de cet évêque fut composée immédia­

tement après sa mort. En 1214 on écrivi t Bruchsella \,) et

en 1299 Bruchsellen (2).

Ainsi nulle part l'orthogrnphe Bruocsella n'est mlmise

pour désigner Druesal, tandis qu'elle l'est bien positivement

pour Bruxelles.

On nous objeetern peut-ètre la lecture P"oposée par 1\1. de

Kœhne : BRVOCnSal.; nous ferons observer que tous les

exemplaires trouvés cn Belgique, comme ccux qui sont

dans le cabinet de lU. Thomsen, il Copenhague, portent bien

lisiblement BRVOCSELLA. S'il existe une ou deux variétés

dans eette orthographe, eHe ne peut détl'llire, nous semble­

t - il, la bonne orthographe admise sur tous les deniers

de coins différents trouvés il Betekom, et qui est la vraie

orthographe de Bruxelles, telle qu'elle fut admise à répoque

où ces monnaies furent frappées. Pourrait-on, par exemple,

conelure d'une autre variété donnée par 1\1. de Kœhne

~
BROPH que cette monnaie appartient encore à une autre

U'l
=:

localité qui aurait plus ou moins d'affinité avec cette singu-

lière orthographe, due, peut-être, au hasard, ou il l'igno­

rance du graveur?

Une pareille supposition nous semble impossible, et il

nous semble plus impossible encore d'admettl"C que Bruoc­

sella signifie Brucsal.
Cu. P.

(I) GUIJE~US, Sylloge variorum diplotllatum, p. 91.

(2) GEIIDERTUS, lIist. lIi91'«1 Sylvœ, t. III, p. 240.



Nous ~lVons publié, dtfns le tome III ùe èeHe Revue~

pnge 70, une médnille de Françoise-Christine, abbesse de

Thorn, snhs pouvoir ·expliquer la lettre S, initiale du nom
du grnvellr. A la pnge 270 du mème volume nous aVons

décJnré nous refuser il atttibuer cette médnilJe à l'excellent

graveur hollandais S. J. Il. Schepp, pm'ce qu'elle est loin,
<.J'nyoir ln perfection qu'ont les productions connues de cet

artiste.
Depuis lors, M. Henri Hirsch, de Munich, a eu .l'obli..;

gennce de nous informer que la médnille de l'abbesse de

Thorn est l'œtÎvre d'un Drtiste bavm'ois, Schreffer, de

Munich, contempornin du célèbre Schegn. Ce mèmeSchœffer
n grDvé la suite des Électeurs palatins, composée de trente
pièces, dont on t.rouve une descI'iption ÙDI1S l'oUVl'Dge de

Frédéric Exter, intitulé: Persuch einer Sanzlung von Pralz.

Münzen und lI1edaillen. Zweibr. 1766·7!.S, 2 vol. in.4t
:'.

1\1. Hirsch nous écrit qu'il n'n pDS cet ouvrngc sous la mnin,

mnis il ctoit que ln médaille de Frnnçoise-Christine s'y trouve

égnlement. Parmi les doubles du enbinet royal de Munich,

qui ont été vendus t~11 1858, il Y nvait un exemplaire de
celte médnille qui figurait au cntalogue où il étnit porté sous

Je n° 5;)77.
C. P. SERRURE.

Nons avons cité, il ln pnge 215 du yolume V tle cette
Revue, dellx de nos eompntl'iotcs qui furent mnilI'cs géné­

rnllX de ln lllonnnie de Savoie il la fin du XIV C siècle ct au
commencement du n·C

• Unns l'Histoire de la ville de !lIelz,
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par les Bénédictins (1), nons voyons qu'un Je/tait Colin, rie

lJfailli1le, fut chef monnayclll' de ln ville de Melz depuis Je
4 mars 1415 jnsqu'en 145~. Cc pcrsonnage est tl·ès-proba.

. hlemenl Je:," Colin de :Malines. La ville de Metz pnssa avcc

lui, en 14'10, deux march(~s, l'un pOUl' la fa!H'icalion de ln

monnnie d'argent et l'autre pour celle de la monnaie d'or.

En 1425, le premier de ces lrnités fut renouvelé pour dix

:lI1S.

Le successeur de .Jean Colin de Malines, dans la mnîtrisc
de la monnnie, fut André de Bergucs, nyec lequel la ville

passa un marché ponr la fabrication de ses monnaies, pcn­
dant dix années consécutives, ~l partir du 22 février '1455.

l\Inis il pnrait que dès le Hl décembre 1459, Claude de
Steghen lui succéda.

Voilà trois noms qui indiquent cvidemment des Belges.

Les Bénédictins ont douné dans leurs Preuves les actes

que nous venons de mentionner, ct l\I. De Saulcy, drlns ses

Recltet'ches SUt' les 'llZonnaies de la cité de Met:;, les a

l'appelés.
C. P. SmnunE.

MM. )cs nmatclirs qui nurnient quelqucs renseignements
il donner SUl' le médnillon de CESILIA VEESELAIl ct sur le

personnage de cc nom (voir pl. VI, fig. 5), sont priés de

les communiquer à la Revue.
C. Il. SEHnrHE.

(1) Les Pères D. J. François ct D. l\'icollc Tabouillot. Melz, tiG!J-tiüO,

G '"01. in-.{o. - T. IY, p. 71 tel 1. Y, p. 21. Pretlt'cs.



EXTRAITS DES PROCÈS-VERBAUX

DES

ASSEMBLÉES DE LA SOCI~T~ DE NUMISMATIQUE BELGE.

(Séance du 7 juillet i 8a0•à Bruxelles.)

Présents: .MM. LELEWEL, président d'honnew',
CHALON, président,

PlOT, secrétaire,

GODDONS, trésorier,

DE COSTEll,

DE JONGIIE,

EVEIlAERTS,

GAILLARD,

JONNAERT,

Loms,
l\[EYEllS,

MEYNAERTS,

PI~CIlART,

VAN MIERT.

La rédaction du procès-verbal de la séance pl'écédente est
nppl'Ouyée.

Il est donné lecture des lettres de 1\11\1. Herry, ùe Louvain,

et Guioth, de Hasselt, par lesquelles ils font connaître

qu'ils ne peuvent assister il la séance.

M. le trésOI'ier fail son rapport SUl' l'état finaneiel' de la

ociélé. Le compte est. approuvé.



Le sccl'élail'c donne Iccllll'C de SOli rnppol't '3111' la sÎllIa­

lion cIe ln Société. A la fin de ce rnpport se tl'ouve ln liste

dcs OUVfflgCS envoyés à ln Société pCllllunt l'nnnée eournntc :

De la pnrt de l'Aemlémic roynlc dcs sciences, lettres ct

:arts de Belgique :

LE DOCTE, lJJ(;moirc sw' la chimie et la pb!Jsiolugie n:gétflle

et Slll' fagricullure, in-So
•

LE MÈME, Exposé Slll' l'agriculture luxemuourgeuise, iB-8".

EE~E~S, Mémoire SUl' la fertilisation des l{ludes, ill-8",

Awwuire de rAcadémie pOUl" 1SnO, ill-12.

Bulletins de l'Académie, in-So.

Les 1. XXIII ct XXIV des lJ1émoiresde fAcadémie, in-4".

De ln pnrt de la Société nrchéologique de Nnmul' :

Trois livrnisons du tom. 1er ùcs Aliuales, gr. ill-8n
•

Statuts de la Société, gr. in-S o •

Rapports sur la Société, gr. in-8°.

De la part de la Société littéraire de Tournai =

Les II/émoil'es et Ta bIelles , publiés pnr celte Société, in-S".

De ln pnl't des nuteurs :

JOHN LEE, Alltiq/tarian l'eserclws in the /oHicm islawls ia

tlteyear 1812, in·4o , nvccpi.

E. C.\llTIEll, Der1l1e1' mot sur le type Chm·traiJJ, in·8~,

3vee pl.

Les deux premières livraisons de ln RetllC lie ulimisma­

tique, publiée par 1\1. CARTIER ct DE LA S.\USSAYE, 184!)}

in-8°, ;lYCe pl.

1.(' J1!essngrl' df.~ scicllces historiques, in·So , avec pl.
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Le secrétail:e donne ensuite lecture d'une· lettre de

M. Serrure pm- laquelle il annonce que la lJ1ono[j1-aphie des

monnaies des comtes de Namur n'est pas encore terminée.

1\1. le président eOl)sulte l'assemblée pour savoir s'il faut

l'émettre la publication des Jlonographies. des. -monnaies dl~

'/~lOyen âge jusqu'à ce q.ue le manuscrit de 1\1. Serrure soit
complet, ou s'il faut faire des démarches près de M. de Lafol)­

tll~ne, qui semble disposé à livrer son travail sur les ffi.on­

n:lies ùes cOqltes et ducs de Luxembourg. Sur la proposHion

de M. rnbLé Louis, l'assemblée s'en réfère entièrement au

hureau, et lui donne les p.ouvoirs nécessaires pour entre·

pl~endl'e telle mo.nogrDphie qu'il jugera convenable.

MM. Jonnncrt ct Gaillard tlemanùent qu'une réunion de

la Société soit tenue il G::md, après celle qui aura lieu it

Hasselt. L'assemblée déclare qu'elle satisfera très-volontiers

an désir exprimé par ces deux membres, et fixe la réunion
ft Hnsselt, nui 8 du mois d'noùt prochain.

On procède au. renouvellement annuel du bureal~, au

SÇrlllin secret. Le dépou~lIement donne:

Président: M. Chalon.
Vice-président: l\I. le Ctc de Hobiano.

Secrétaire : 1\1. Ch. Piot.

Trésorier: l\I. GodÙons.
L'assemblée, par acclamation et sans scrutin, invite la

commission ùe la Revue ft continuer ceUe publication.

Le secrétaire expose les motifs (lui l'engagent il soumettre

il rassemblée un règlement pour les tirés il part demanùés
par lcs nutellrs d'articles insérés dans la Revue. Il cn donne

lecture. Chaque article est discuté séparéIl1~nt. Enfin, le

règlcmçnt est adopté comme suit:
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1-

Valitclir d'un article inséré (l.lIls ln Revlle de la 1l/tmis­

matique belge n droit il quillzc cxcmplnil'es 'il'és à part 8111'

lc même pnpicr quc celui de la Revue, snlls titrc, ni eOll"{,I'­

tUl'C imprimée.

Le hurcml n'en pOlllT.fl pas nccordcr gratis un plus grand

nombre; snnl' le consentemcnt expl'ès de ln Société.

Il

tcs autcurs nllrolltln facullé dc faire til'er il pm't lIll l'lll~

grand nombre d'exemplaires de leurs articles Cil payant ;'\

l'imprimeur lIne indemnité eomUle suit:

Pour 12 cxcmp]aires d'lInc feuille d'impression,

Il:!. feuille 011 1/4 dc l'cuille . . fi'. li (;0

Pour 2:5 exemplaires id. 1 2~

Pour nO id. id. ~ t;o
POUl' 100 id. id. t> 00

Pour la composition d'un titrc ou d'une couver-

turc imprimée . ;) 00

Pour le tirnge et ]c pnpicr du titrc ou de la cou-

ycrture, par cxcmplaire. li 0.1.

POUl' lcs p]nnehes, pat' exemplaire. II 02

Ils sont tenus d'inserire sur Icur manuscrit le nombre tic

lirés il part qu'ils désirent.

III

L'imprimelll' ~c charge tl'envoycr les exemplaires il l'ml­

ICllr enntr<' relllhoursclIlenl.
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COMMUNICATIONS SCIENTIFIQUES.

lU. Gaillnrd présente ~ l'assemblée les dessins ùe soixante

petits deniers de Flnndre, dont plusieurs sont inédits . .Il se

f)\'opose, dit-il, de faire un tl'avai! spécial SUI' ce genre, de

monnaies, et de le publier dnns la Revue lorsqu'il aura réuni

tDus les mnlérinux nécessnires. Il prie les numismates, pos­

sesseurs de monnaies dont il n'a pns les dessins, de les lui

cornmulliquer.

lU. Pinehart donne lecture de quelques notes recueillics~

pour une biographie qu'il se propose de faire de Jacques

Jongelinek, sculpteur et graveur Je sceaux.

M. le enpilaine .Meyel's communique une monnaie ql~i

provient du dépôt trouvé il 1'1nestricht, dont il a déjà ~té

padé dnns la Revue, tom. 1er
, pag. 588; tom. Il, pag. 16.'

CcHit monnnie porte :

Av. Édit1ce ù trois tours surmontées chacune d'une croix

et posées SUI' un nre perlé. La tour du milieu est entre deux

perles.

Rev. . .. EFRIDV (GodefJ'idus). Croisette légèrement

pattée et rayonnée, inscrite dans U11(' mitre cl'Oix entourée

d'un grènetis. (PI. XI, fig. 1.)
ce te nom de Gode{ridus, dit 1'1. 1'1eyers, est certainement

le nom du prince qui fit frapper cette monIlnie. D'après les

dates qui ont été assignées nux monnaies déjà déterminées

tlll dépôt dont cette pièce pl'Ovient, deux pnys P9urront sc

lu disputer; clle peut nppa~tellir il Godefroi, comte de

NaI Il 11 l' (f 1OD-H ;:Hl), ou il un des trois Godcfl'Oi qui sc

~ont succédé dans le duché de Lolhiel' de 11 OG Ù 1-i!J0 .

•J~ crois, l'our ma }lnr' , que ('ctte lIlonnaie apparlicnt ml
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Brahant, et de plus qu'elle est frappée ~ Anvers. Voici les

raisons sur lesquelles je me fonde: une monnaie frappée

1)31' Henri Il, duc de Bl'ahant, a été publiée dans la Revue

(Iom. III, pl. l, fig. 4); elle fut frnppée il Anvers comme

l'indique la légende: ANVEPS; son avers porte trois tours

isolées d'une forme analogue il rétlifiee figuré SUl' mn mon­

naie. Or, ect édifice est, ~, ne pns eH douter, le signe local

de l'atelier d'Anvers; je crois donc qu'on pourra attribuer

au même atelier ln monnaie en question empreinte d'un

édifice semblable. )1

Ensuite, 1\1. l\Icyel's communique l'empreinte et la mn­

triee d'un scenu inédit de Chauny (département de l'Aisne,

en Fnmee). Nous donnons ci-dessous le dessin de l'em­

pl'einle el la coupe du ~ccau de cuivre:



'Ce sceau, rema"rquable sous le rllpport des costumes el.

{lu type, appllrtient très-probablement au XIIe siècle. On peut

·expliquer ln scène y figurée de la manière suivante: I.Je .

uHlyeur de ln commune à ehevnl tient de la main droite

·Ia verge de III justice; il est suivi d'un homme armé d'une

hnchc (probahlement le bourreau) ct de plusieurs gens

armés de lances et de haches, ml milieu desquels se trouve

un homme aux cheveux hérissés. C'est, à ne pas en douter,

un criminel qui est conduit au lieu du supplice. La ma­

trice du sceau, parfaitement conservée, est de cuivre, et

porte pour légende sur un bord en biseau: SIGIllllVm
. m~IORIS' qvmmvNIONIS' DE' aH~VNI.

I.e secrétuire communique ensuite une lettre d'un membre

de la Société qui désire garder l'anonyme, par laquelle il le

prie de vouloir donner lecture à la Société d'un article sur

les poids anciens.

li est décidé que cet article sera inséré dans la Revue.

(f/Oil' plus haut il If! pag. 599.)

1\1. le président déclm'e ln séllllce levée.

Le Président,

H. CII.\LO:"i.

Le Sec1'étaire,

Cil. PlOT.

FI~ DU TlHIE SIXIÈ~IE.
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